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TEL FUT LE COMMENCEMENT DES SIGNES QUE JÉSUS ACCOMPLIT.  C'ÉTAIT À 
CANA EN GALILÉE -Commentaire de l’évangile, du P. Alberto Maggi OSM   

Jn 2, 1-11

Trois jours plus tard, il y avait un mariage à Cana en Galilée. La mère de Jésus était  
là.  Jésus  aussi  avait  été  invité  au  repas  de  noces  avec  ses  disciples.   Or,  on  
manqua de vin ; la mère de Jésus lui dit : « Ils n'ont pas de vin.  Jésus lui répond : «  
Femme, que me veux-tu ? Mon heure n'est pas encore venue. »

Sa mère dit aux serviteurs : « Faites tout ce qu'il vous dira.  Or, il y avait là six cuves  
de pierre pour les ablutions rituelles des Juifs ; chacune contenait  environ cent  
litres. Jésus dit aux serviteurs : « Remplissez d'eau les cuves. » Et ils les remplirent  
jusqu'au bord. Il leur dit : « Maintenant, puisez, et portez-en au maître du repas. » Ils  
lui en portèrent. Le maître du repas goûta l'eau changée en vin. Il ne savait pas d'où 
venait ce vin, mais les serviteurs le savaient, eux qui avaient puisé l'eau.

Alors le maître du repas interpelle le marié et lui dit : « Tout le monde sert le bon vin  
en premier, et, lorsque les gens ont bien bu, on apporte le moins bon. Mais toi, tu as 
gardé le bon vin jusqu'à maintenant. »

Tel fut le commencement des signes que Jésus accomplit. C'était à Cana en Galilée.  
Il manifesta sa gloire, et ses disciples crurent en lui.

Vers la fin de son prologue Jean écrit que "  après la loi communiquée par Moïse, la grâce et la  
vérité (expression qui indique l'amour fidèle de Dieu)  sont venues par Jésus Christ. "  Et donc 
l'évangéliste annonce un changement dans l'alliance. Moïse, serviteur du Seigneur, avait imposé 
une alliance, entre des serviteurs et leur Seigneur, basée sur l'obéissance à la loi. Jésus, qui lui  
n'est pas serviteur de Dieu mais Fils de Dieu, proposera une alliance nouvelle entre des fils et leur 
Père,  basée  sur  l'accueil  et  la  ressemblance  de  son  amour.

Avec  Jésus,  le  croyant  n'est  plus  celui  qui  obéit  à  Dieu  en  observant  sa  loi,  mais  celui  qui 
ressemble au Père en accueillant et en pratiquant un amour semblable au sien.

Dans  le  passage  que  nous  allons  maintenant  examiner,  au  chapitre  2  de  Jean,  l'évangéliste 
annonce cette nouvelle alliance. "  Trois jours plus tard,  " cette indication est importante car elle 
représente le jour de l'alliance sur le mont Sinaï, le jour où Dieu se manifeste à travers la loi.

" Il y avait un mariage " l'alliance entre Dieu et son peuple était représenté par les prophètes avec 
l'image nuptiale : Dieu était l'époux et le peuple l'épouse. " il y avait un mariage à Cana en Galilée.  
La mère de Jésus était là." La mère de Jésus appartient à cette alliance mais pas Jésus. En effet " 
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Jésus  aussi  avait  été  invité  au  repas  de  noces  avec  ses  disciples.  Or,  on  manqua de  vin  " 
L'élément caractéristique et important des noces est le vin.

Le moment important du mariage est celui qui voit les époux boire au même calice de vin. Le vin 
représente l'amour mutuel des époux comme on peut le voir dans le Cantique des Cantiques. Eh 
bien, à ces noces, le vin vient à manquer, l'amour manque. " La mère de Jésus lui dit : « Ils n'ont  
pas de vin. » " La mère, qui représente l'Israël fidèle ne dit pas " Nous n'avons plus de vin " mais " 
Ils n'ont pas de vin.".

La mère croit que le messie, le Christ veut donner une nouvelle vie à l'ancienne alliance, alors elle 
l'invite à faire quelque chose. " Jésus lui répond : « Femme,".

Un fils ne s'adresse pas à sa mère en l'appelant "femme", qui signifie épouse, femme mariée. 
Dans l'évangile de Jean, Jésus s'adresse avec cet appellatif à trois femmes qui sont donc trois 
femmes de Dieu : la mère qui représente l'épouse toujours fidèle, la samaritaine, l'épouse adultère, 
que l'époux a récupéré en lui offrant un amour plus grand et enfin Marie Madeleine qui représente 
l'épouse  de  la  nouvelle  communauté.

"  Jésus lui répond : « Femme, que me veux-tu ? Mon heure n'est pas encore venue. »  " Jésus 
indique à la mère la nécessité de laisser le passé. L’œuvre de Jésus ne s'appuie pas sur les 
vieilles institutions mais porte une nouveauté radicale dans les rapports entre Dieu et les hommes 
qui ne peut-être un complément de l'ancienne alliance.

Et en tous les cas l'heure de Jésus sera celle de sa mort. C'est sur la croix que la nouvelle alliance 
s'établira. " Sa mère dit aux serviteurs : " Et ici l'évangéliste radicalise la parole de la mère, alors 
que le peuple disait à Moïse en voyant l'annonce de l'alliance. Le peuple avait déclaré : " Ce que le 
Seigneur a dit, nous le ferons. " et la mère dit aux serviteurs " Faites tout ce qu'il vous dira."

Au centre de ce passage il y a le motif qui explique le manque de vin. " Or, il y avait là six cuves (6 
indique ce qui est incomplet) de pierre (comme les tables de la loi) pour les ablutions rituelles des  
Juifs  ;  "  L'alliance  entre  Dieu  et  les  hommes  avait  pour  base  l'observance  de  la  loi  et  des 
préceptes. Cela créait un sentiment de culpabilité chez ceux qui n'arrivaient pas à accomplir et à 
pratiquer la loi dans ses moindres détails. Les personnes se sentaient donc indignes. Or, dans une 
relation où l'homme se sent toujours en faute, comment l'amour de Dieu peut-il être expérimenté ?

Et donc au centre de cet épisode l'évangéliste met ces six cuves de pierre pour la purification des 
juifs,  et  "  chacune  contenait  environ  cent  litres."  C'est  à  dire  600  litres,  une  quantité 
disproportionnée pour indiquer que le peuple est toujours en état  de péché et  qu'il  a toujours 
besoin de se purifier et de demander pardon.

" Jésus dit aux serviteurs : « Remplissez d'eau les cuves. » " Les cuves sont vides et donc inutiles. 
La purification ne se fait pas à travers un rite extérieur, l'eau, mais en changeant intérieurement à 
travers de l'expérience inconditionné de l'amour de Dieu. C'est ce que Jésus, maintenant, fera 
faire.

" Il leur dit : « Maintenant, puisez, et portez-en au maître du repas. » " Ces banquets duraient des 
jours et celui qui préside représente ici le dirigeant du peuple. Ceux qui devraient se préoccuper du 
bien du peuple ne se rendent pas compte que l'amour manque.

" Ils lui en portèrent. Le maître du repas goûta l'eau changée en vin." Les cuves ne contiendront 
jamais  le  vin,  expression de l'amour  de Jésus,  mais  l'eau.  L'évangéliste le  dira  ensuite,  l'eau 
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deviendra vin quand elle sortira de la cuve. " Le maître du repas goûta l'eau changée en vin. Il ne  
savait pas d'où venait ce vin, mais les serviteurs le savaient, eux qui avaient puisé l'eau. Alors le  
maître du repas interpelle le marié et lui dit : (il lui fait des reproches) « Tout le monde sert le bon  
vin en premier, et, lorsque les gens ont bien bu, on apporte le moins bon. Mais toi, tu as gardé le  
bon vin jusqu'à maintenant. » "

Pour le président de la table, le bon et le beau appartiennent au passé,  l'ancienne alliance. Il 
s'étonne que le bon et le beau puisse encore arriver. C'est pour cela qu'il réprouve le marié à 
cause de cet ordre inversé des vins.  On devrait servir le bon en premier et quand les gens sont 
déjà satisfaits on sert le décadent. Pour les autorités, ce qui est bon appartient au passé.

La conclusion : "  Tel fut le commencement des signes que Jésus accomplit.  C'était à Cana en 
Galilée. Il manifesta sa gloire  " Dans cet proposition de la nouvelle alliance, Jésus manifeste sa 
gloire, exactement comme Dieu manifesta sa gloire sur le Sinaï. Dans l'ancienne alliance la gloire 
de Dieu se manifeste à travers la loi, dans la nouvelle alliance, à travers l'offrande continuelle et 
croissante de l'amour.

Dans la première alliance l'homme devait  mériter  l'amour de Dieu,  dans la nouvelle le vin est 
donné gratuitement. L'amour de Dieu ne regarde pas le mérite des hommes mais leur besoin.
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